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Résumé de l'article
Pour le meilleur ou pour le pire, de nombreux travailleurs se voient forcés par
leur contrat de travail de confier à une caisse de retraite la gestion d'une partie
importante de leurs économies. C'est ainsi que sont nés des investisseurs
institutionnels de première importance, comme la caisse de retraite des
employés municipaux de l'Ontario et celle des enseignants de cette province.
La Caisse de dépôt et placement du Québec est le plus important de ces
gestionnaires. Elle occupe l'avant-scène financière. Tous les Québécois, et
même les Canadiens des autres provinces, scrutent ses moindres décisions. En
1993, elle a fait l'objet d'un ouvrage de Pierre Arbour.
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